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Organisme porteur de l’opération : Communauté d’agglomération du Douaisis
1 L’opération  archéologique  qui  s’est  déroulée  du  18  août  au  9  octobre  2015  est  la
troisième fouille sur l’emprise de la Zac de Lambres-lez-Douai. D’une superficie d’1,5 ha,
elle comprend principalement des vestiges de l’âge des métaux. Un enclos circulaire
fossoyé de 24 m de diamètre avait été découvert lors du diagnostic de 2014. Il s’agit d’un
enclos  ouvert.  L’accès  est  large  de  6,60 m.  Son état  de  conservation est  très  inégal
puisque sa profondeur oscille entre 0,16 m et 0,64 m et sa largeur varie de 0,65 m à
1,15 m.  Plusieurs  recreusements  indiquent  un  entretien  du  monument.  Malgré  un
curage  exhaustif  et  minutieux  du  fossé,  aucun  artefact  n’a  été  trouvé.  Une  poche
charbonneuse  et  une  autre  cendreuse  découvertes  dans  le  comblement  pourraient
correspondre  à  des  rejets  de  combustion.  À  proximité  immédiate  de  l’extérieur  de
l’enclos, deux poches charbonneuses peuvent aussi être identifiées comme des fosses à
résidus de combustion. L’une d’elle contient 3,6 g d’os brûlés.
2 L’analyse du substrat en vue d’une restitution de l’élévation du monument est rendue
difficile par une érosion importante du site. S’il est difficile de percevoir un tertre ou
des talus, il  semble que les bâtisseurs aient localisé ce monument sur une butte. En
effet, l’érosion du centre (disparition du limon décarbonaté) et les relevés altimétrés du
limon carbonaté au sud semblent indiquer une élévation naturelle. Les résultats des
datations radiocarbone devraient confirmer une attribution chronologique à l’âge du
Bronze pour ces vestiges.
3 Deux  bâtiments  sur  poteaux  plantés  avaient  également  été  mis  au  jour  lors  du
diagnostic.  La  fouille  n’a  malheureusement  pas  obtenu  de  découvertes
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supplémentaires. Ces constructions semblent avoir été protégées de l’érosion par leur
position dans une petite cuvette. Le premier bâtiment, construit sur six poteaux a une
longueur de 3,25 m pour 2,80 m de large soit une superficie au sol de 9 m2. Le second
bâtiment contient sept empreintes de poteaux, deux alignements de trois et un poteau
central. Il possède une longueur de 3,40 m pour 2,60 m de large soit la même superficie
au sol que la première construction. Une série de fosses, de fosses-silos, une probable
fosse de combustion sont attribuées par leur mobilier céramique à La Tène ancienne.
L’une  d’elle  contient  de  nombreux  fragments  de  céramique  vitrifiée,  de  scories
métalliques et de battitures indiquant une activité de forge.
4 Des échantillons de graines carbonisées retrouvées dans le comblement des poteaux du
bâtiment ont été envoyés en analyse pour datation. Leur résultat permettra peut-être
d’associer l’ensemble des fosses et les bâtiments à une seule occupation.
5 Deux fossés perpendiculaires correspondent certainement au réseau parcellaire mis en
place à l’époque laténienne que l’on retrouve sur toute la Zac. Près de l’intersection de
ces fossés, une fosse à crémation de la première moitié du Ier s. apr. J.‑C. est mise au
jour. La fosse contient une urne cinéraire en terra rubra retournée. Les restes de 84 g
d’os brûlés appartiennent à un enfant dont l’âge au décès est compris entre 5 et 10 ans.
6 Enfin,  neuf  fosses associées à  des fragments d’obus et  de boulets  sont l’héritage de
conflits armés. Les fosses rectangulaires peuvent être interprétées comme des trous
d’hommes  pour  permettre  une  protection  aux  militaires.  D’après  les  démineurs,  la









Année de l'opération : 2015
AUTEURS
ANGÉLIQUE SERGENT
Communauté d’agglomération du Douaisis
Lambres-lez-Douai – Zac (tranche 2, zone 1)
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Hauts-de-France
2
